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CARREFOUR DE LA DIVINE VOLONTÉ 
PRIER À LA MANIÈRE DE JÉSUS – 2 EXTRAITS 
 
 

 

Tome 17 au 1er juillet 1924 

Je me sentais très déprimée par la privation de mon adorable Jésus. Oh ! Que mon cœur saignait ! 

J'avais le sentiment de subir des morts continuelles, de ne plus pouvoir continuer sans lui et que 

mon martyre ne pouvait être plus cruel. Pendant que je m'efforçais d'accompagner Jésus dans les 

divers mystères de sa Passion, j'en vins au mystère de sa douloureuse Flagellation. Alors, Il bougea 

en moi et me remplit totalement de son adorable personne. En le voyant, j'ai voulu lui parler de 

mon état pénible.  

Mais, m'imposant le silence, Il me dit : « Ma fille, prions ensemble. Nous traversons une bien triste 

période ! Ma Justice, incapable de se contenir à cause de la malice des créatures, voudrait 

submerger la terre de nouveaux châtiments. La prière dans Ma volonté est donc nécessaire : 

couvrant toutes les créatures, elle doit se porter à leur défense et empêcher Ma Justice de 

s'approcher d'elles pour les châtier. »  

Comme il était touchant de voir Jésus prier ! Et vu que je l'accompagnais dans le douloureux 

mystère de sa flagellation, Il se montra en train de verser son Sang. Je l'ai entendu dire : « Mon 

Père, Je t'offre mon Sang. Oh ! Laisse-Le couvrir les intelligences des créatures, éloigner d'elles les 

pensées mauvaises et apaiser le feu de leurs passions afin que leur intelligence devienne sainte. 

Que ce Sang couvre leurs yeux de telle sorte qu'elles ne se laissent pas séduire par les plaisirs 

mauvais et ne soient pas salies par la boue terrestre. Que ce Sang remplisse leur bouche et rende 

leurs lèvres incapables de proférer des blasphèmes, des imprécations et toute autre parole 

mauvaise. Mon Père, que ce Sang couvre leurs mains, afin que les actions mauvaises leur 

deviennent insupportables ! Que ce Sang circule dans Notre volonté éternelle pour ensuite couvrir 

toutes les créatures et les protéger devant les droits de Notre justice. »  

Qui pourrait décrire la manière de prier de Jésus et rappeler tout ce qu'Il a dit !  

 

Tome 27 au 24 octobre 1929 

Je me sentais tout abandonnée dans le divin FIAT, suivant et offrant tous ses actes de Création et 
de Rédemption. Parvenue à la conception du Verbe, je me disais : « Comme je voudrais, dans la 
Divine Volonté, faire mienne la conception du Verbe afin d’être capable d’offrir à l’Être suprême 
l’amour, la gloire et la satisfaction comme si le Verbe était de nouveau conçu. »  
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Je pensais cela lorsque mon doux Jésus, se manifestant en moi, me dit : « Ma fille, dans Ma Divine 
Volonté l’âme a tout en son pouvoir. Il n’est rien de ce que notre Divinité ait fait, dans la Création 
comme dans la Rédemption, dont Notre divin FIAT ne possède la source. Il ne perd aucun de Nos 
actes, mais il en est le dépositaire. Celle qui possède Notre divin Vouloir, possède la source de Ma 
conception, de Ma naissance, de Mes larmes, de Mes pas, de Mes œuvres et de toute chose. Nos 
actes ne s’épuisent jamais.  
 
Lorsqu’elle se souvient de Ma conception et veut l’offrir, Ma conception est renouvelée comme si 
j’étais de nouveau conçu. Je renais à une nouvelle naissance. Mes larmes, Mes souffrances, Mes pas 
et Mes œuvres renaissent pour une vie nouvelle et répètent le grand bien que J’ai accompli dans la 
Rédemption. Ainsi l’âme qui vit dans Notre Divine Volonté est la répétitrice de nos actes. 
Parce que rien dans la Création de ce qui fut créé, ait été dispersé. Ainsi tout de la Rédemption 
renaît continuellement. Mais qui Nous y incite ? Qui Nous donne l’occasion d’utiliser nos 
sources, de renouveler nous œuvres ? Celle qui vit dans Notre Volonté.  
 
En vertu de Ma volonté la créature participe à Notre puissance créatrice. Ainsi elle peut faire 
renaître toute chose à une vie nouvelle. Avec ses actes, ses offrandes et ses supplications, 
elle met Nos Sources continuellement en mouvement. Ceux-ci mues comme par une brise 
agréable, forment des vagues. Débordant avec nos actes, elles se multiplient et grandissent 
infiniment. Nos sources sont symbolisées par la mer. Si le vent ne l’agite pas, si les vagues ne sont 
pas formées, les eaux ne débordent pas et les villes ne sont pas arrosées. C’est la même chose avec 
Nos Sources et toutes Nos Œuvres : si Notre divin FIAT ne veut pas les mouvoir, ou si celle qui vit 
en Lui ne pense pas à former une brise avec ses actes, même s’ils sont pleins à ras bord, ils ne 
débordent pas à l’extérieur pour multiplier leurs biens au bénéfice des créatures. De plus, pour 
celle qui vit dans Notre divin FIAT, ses actes, à mesure qu’elle les forme, montent jusqu’au 
commencement d’où est venue la créature. Ils ne restent pas en bas, mais ils montent très haut à la 
recherche du sein de Celui d’où est sorti le premier acte de son existence. Ces actes entourent le 
commencement, qui est Dieu, comme des actes divins. En voyant les actes de la créature 
dans sa Divine Volonté, Dieu les reconnaît comme siens et se sent aimé et glorifié comme il 
le veut, par son propre amour et sa propre gloire. » 


